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faible mortalité, mais au Nouveau-Brunswick se trouve une natalité anormalement 
forte avec une mortalité également élevée. Le taux de mortalité de Nouveau-
Brunswick est le plus élevé de toutes les provinces. Les taux élevés d'accroissement 
naturel de ces provinces ont porté la moj'enne du Canada à 13-3 en 1926, 13-4 
en 1927, 13-0 en 1928, 12-2 en 1929, 13-2 en 1930, 13-1 en 1931, 12-6 en 1932, 
11-3 en 1933 et 11-1 en 1934. Le taux d'accroissement naturel en 1933 est 7-9 
par 1,000 âmes en Australie, 8 • 6 en Nouvelle-Zélande, 2 • 1 en Angleterre et Pays de 
Galles, 4-4 en Ecosse et 5-7 dans l 'Etat Libre d'Irlande, de sorte que le Canada est 
en bonne posture vis-à-vis des autres pays britanniques. 

Dans les autres pays les taux d'accroissement naturel par 1,000 âmes sont 
comme suit en 1933, excepté les années données entre parenthèses: Danemark, 6-7; 
Japon, 13-8; Pays-Bas, 12-0; Norvège, 4-6; Finlande, 4-5; Italie, 10-1; Suisse, 5-0; 
Suède, 2-5; Espagne, 11-9 (1932); France, 0-5; Belgique, 3-3; Etats-Unis 5-9; 
Union de l'Afrique-Sud (blancs), 14-3. 

En ces dernières années le taux de croissance naturelle de la population cana
dienne tend à baisser. En 1921, il était à 17-8, baissant à 13-3 en 1926 et 12-2 
en 1929. Après 1929 il y a eu amélioration temporaire mais, comme le montre le 
tableau 1, les taux de 1932, 1933 et 1934, 12-6, 11-3 et 11-1 respectivement, sont 
une continuation de ce déclin. 

Le tableau 2 donne les statistiques des naissances, des mariages, des décès 
et de l'accroissement naturel dans les cités et villes de 10,000 âmes et plus, années 
civiles 1933 et 1934, mais celles-ci ne sont pas représentées comme taux par 1,000 
âmes, bien que la population telle que relevée par le recensement de 1931 y soit 
donnée et permette de se faire une idée du taux d'accroissement. Ce qui frappe 
dans ce tableau, c'est le taux élevé de natalité des cités de Montréal et Québec 
comparativement à Toronto, Hamilton, Ottawa, Winnipeg, et Vancouver. Cette 
plus grande natalité est partiellement contrebalancée par une plus forte mortalité, 
mais le taux d'accroissement naturel des villes du Québec reste néanmoins supérieur 
à celui des villes des autres provinces. 


